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· Voilà juste une petite chose qui m’est venu subitement ! Il m’a fallu un temps record pour l’écrire et le tout avec ma sœur Mathilde sur les genoux qui dessine de superbes citrouilles. En plus j’ai dû m’arrêter plusieurs fois dans cette fic pour donner des bonbons aux garnements du quartier !  (ben oui ! On est le 30 octobre !)
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__________________



Je m’appelle Blair Sandburg et je suis immortel.

Je suis un vieillard au visage de jeune homme et cela depuis maintenant 323 ans. A mon grand désespoir, le temps n’a plus de prise sur moi depuis mes 36 ans et un malheureux accident de voiture. Les époques changent mais moi je suis toujours le même... Enfin si on veut...

Il y a longtemps, j’ai été étudiant à Cascade en anthropologie, une ville qui n’existe aujourd’hui même plus dans les mémoires. C’était une ville comme il y en avait des centaines au XXI éme siècle. C’était une ville froide, corrompue ou on s’assassinait à tour de bras. Pourtant, tout n’était pas si noir... Il y avait aussi une vie incroyable, des fleurs, des couleurs vives, de l’amour... Il faut que tu le saches, Andrew.

C’est pour toi mon élève que j’écris ces mots. Pour que tu comprennes. Tu es un enfant de ce siècle et je sais que malgré le respect que tu as pour moi, tu me trouves si... décalé que parfois tu ne me comprends absolument pas. Mais ne t’inquiète pas Andrew, c’est tout à fait normal.

Ce sera ma dernière leçon, les dernières pages de mon journal et elles sont pour toi.

Voilà bien une habitude que, j’ai gardé avec le temps : mon journal. Je ne sais pas pourquoi je persiste à rédiger de façon si précise les événements qui jalonne ma vie. Pourtant il n’y a pas eu un seul jour de puis trois siècles où je n’ai pas griffonné au moins quelques lignes. Recopié et mis au propre cela fait une œuvre impressionnante. J’aime bien penser que tous ces volumes sont ma contribution à l’humanité elle-même. Comme un traité géant d’anthropologie sur ce que j’ai pu observer de la nature humaine en tout ce temps...

Je sais d’ailleurs que tu t’es lancé dans la lecture de mes «œuvres complètes» et je te souhaite bien du courage ! Et pourtant je pense que tu n’a pas commencé où il fallait. Ma vie d’immortel a été très riche c’est vrai. J’ai participé à de grandes choses et au détour des livres d’histoires on peut y trouver mon nom ou un de mes pseudonymes. Mais la réalité c’est que ce n’est pas ça l’important !

Non l’important, Andrew, ça été c’est 36 ans de vie de mortel. C’est ces années là qui ont fait ce que je suis aujourd’hui. Tu me connais comme le grand Guide, celui qui depuis des siècles a donné au monde des Sentinelles pour le protéger... c’est ce que se plaisent à dire les historiens et les pseudo prêtres qui régisse maintenant le monde. Un monde idyllique où les sentinelles sont les gardiens et gardiennes d’un ordre nouveau... Tu ne connais que ce monde et je sais que tu vois le passé comme une horreur... Mais je voudrais bien te faire comprendre que ce n’était pas ça. Enfin que ce n’était pas que ça...

Moi de cette époque j’ai autre chose que des images qu’on m’a mises à grands coups d’hologrammes dans la tête. J’y ai vécu. J’y ai appris et puis j’ai changé d’orientation et je suis rentré dans la police. Cherche à mon nom dans n’importe quel dictionnaire, Andrew, c’est ce qu’on te dira... Ca toujours été comme ça depuis que les immortels, les guides et les sentinelles font partie du paysage comme on disait, il y a une éternité !

C’est au cours de ma vie de mortel que j’ai été sûrement le plus heureux. En entrant dans la police, j’ai donné un sens nouveau à ma vie... Non attend... Ce n’est pas si simple et d’ailleurs ce ne c’est pas passé comme ça ! Maintenant avec le recul, je sais ce qui m’a poussé à le faire. Une seule et unique chose : l’Amour. Ah ! Jim, il m’a volé mon cœur sans même s’en rendre compte. Il nous a fallu du temps pour admettre notre amour ! ! !

C’était une époque bien étrange de certaines façons. L’homosexualité n’était pas vue comme aujourd’hui. Beaucoup de personnes trouvaient que c’était un comportement déviant, étrange, voir inacceptable ! Et Jim avait si peur du regard des autres ! Surtout que la police était encore moins ouverte que le reste à ces choses là. Aujourd’hui, cela semblerait totalement stupide et d’ailleurs je trouvais ça déjà stupide à l’époque...

Mais c’était ainsi !

Heureusement nous avons fini par nous trouver. Cela reste le meilleur souvenir que j’ai de plus de 300 ans de vie. La voie de Jim me murmurant à l’oreille ce qu’il n’était pas près a hurler au monde, ses mains autour de ma taille et finalement ses lèvres sur les miennes...

Tu dois te demander pourquoi je te dis ça, Andrew. En lisant ces lignes, tu dois te demander où je veux en venir... J’ai du mal a exprimer ce qui doit être dit cette fois ci. Peut-être parce que je n’ai jamais eu à le faire...

Je vais partir, Andrew.

Pas juste pour une retraite au fin fond du Népal, non, cette fois si c’est différent. Je vais mourir, Andrew. Paradoxalement, je sais que suis mourant depuis un certain temps. Je meure de vieillesse, tout simplement, comme n’importe quel mortel. Bien sur dis comme ça, ça n’a pas beaucoup de sens.

Je suis immortel, j’ai toujours l’apparence du jeune homme qui arpentait les rues de Cascade voilà trois siècles. Les cheveux toujours aussi long, qui me donne un air un peu enfantin. Jamais, je ne les ai coupés plus court qu’aux épaules. Jim aimait tant mes boucles brunes... Mais je m’égare là
...

Ce que je veux que tu comprennes, c’est que ma mission est terminée et que maintenant, il est tant que cela finisse. Pendant des siècles, j’ai été un Guide. J’ai formé des Sentinelles ou même des Guides selon les périodes. J’ai été le Shaman de la Grande Cité... 

Je n’avais pas compris au début que cette fameuse Grande Cité était plus que Cascade. Pour moi c’était juste l’expression d’un indien d’Amazonie perdu dans une grande ville, pour décrire ce qu’il ne connaissait pas. C’était en faite, une responsabilité encore plus lourde qu’on avait posé sur mes épaules. Shaman ! Ca ne voulait rien dire pour moi ! Je ne savais même pas ce que j’étais censé faire ! ! !

Au début, il n’y avait que Jim et moi sans oublier nos petites occupations. Nous étions les Gardiens de Cascade. Un couple cherchant à aider «la veuve et l’orphelin»... La fine équipe de la criminelle. On nous disait inséparable. Ensemble rien n’était impossible à nos yeux...

Et puis, il y a eu cette fameuse nuit de janvier... Nous venions juste de finir une planque dans un des quartiers les plus pourris de la ville. Nous rentrions simplement chez nous comme n’importe quel couple. Je taquinais Jim en lui disant qu’on serait bien mieux sous la couette par ce temps. Il m’a souris... Cette seule seconde d’inattention a suffit.  Juste une plaque de verglas mal placée, une stupide plaque de verglas ! ! !

J’ai été projeté sous la violence du choc hors de la voiture. Si seulement j’avais pensé à mettre cette bonne vielle ceinture de sécurité... Mais, j’étais allé chercher des cafés pendant la planque, la fatigue et trois autres tonnes de choses ont faites que je ne l’avais pas a se moment là. Heureusement Jim lui l’avait...

Je garde un souvenir assez flou de ce qui c’est passé ensuite. Je me rappelle du blanc, tout était blanc... La neige tombait... Je crois que c’est à ce moment là que je me suis rendu compte à quel point la neige est un spectacle magique. Pourtant ce n’était pas vraiment le moment de s’extasier sur les merveilles de Mère Nature Je me vidais de mon sang, Jim me tenait dans ses bras. Il pleurait. Je sais qu’il m’a parlé mais je ne pouvais pas l’entendre. J’étais si loin ! ! !

Et puis plus rien.

Juste une voie, celle d’Incacha...

Il me disait que ce n’était pas comme ça que se devait se terminer. Il me parlait de destinée, de devoir... Que je devais accompagner la Grande Cité jusqu’à son ultime évolution... Ca n’avait aucun sens pour moi à ce moment là... Mais de quoi était-il en train de me parler ? ? ? J’étais mort ! J’en étais sûr et certains. Et étrangement la seule chose qui me préoccupait, c’était Jim. Qu’est-ce que ça pouvait me faire d’être mort ? ? ? Ce qui avait de l’importance, c’est qui allait s’occuper de Jim ? La vie nous ne la voyons plus qu’a deux depuis plusieurs années... Comment allait-il faire pour toutes ces choses de la vie qu’ils faisaient à deux ?

Et puis se fut la sensation la plus étrange que je n’ai jamais connu. Telle une chute vertigineuse... Et puis alors que je m’attendais à tout sauf ça, je me suis retrouvé de nouveau sous la neige dans les bras de mon amant. Jim qui me regardait avec un masque de surprise greffé à ses traits. Son beau visage était encore humide des larmes que la douleur de m’avoir perdu lui avait fait verser... Il me regardait ne voulant pas croire que j’étais vivant. Je ne sais pas combien de temps nous sommes restés dans la neige. Plus que ce qui était raisonnable, ça c’est sûr !

On est rentré après comme si de rien n’était en fin de compte, enfin si on veut... Jim avec une bonne bronchite d’ailleurs ! Mais pour ce qui c’était passé, on a mis ça sur le compte d’un coup d’Incacha. Une simple histoire d’esprit pour nous ça ne pouvait être rien de plus. On a repris notre petite vie.

Mais ce qui devait arriver arriva. La première fois que j’ai rencontré un immortel, c’était presque un an après mon passage. Methos, le plus ancien des immortels.

Mon maître d’arme même si j’ai toujours trouvé ça complètement inutile. Je suis un shaman, les immortels ne m’attaque pas. Je n’ai jamais su ce qui les repoussaient mais cela n’affecte pas les plus anciens. Ils ne sont pas nombreux à rentrer dans cette catégorie et celui qui m’enseigna l’art de l’épée était de ceux là.

Je n’ai jamais fait parti réellement du jeu. Ce n’est pas mon combat... Moi je ne retrouvais avec une mission, c’est tout et c’était déjà pas mal !

Jim prit plus bien cette histoire d’immortalité que je ne pouvais l’espérer. Et puis les années sont passées... Jim vieillissait... Jusqu’à ce que nous soyons à la retraite, un art du maquillage assez travaillé et quelques mèches blanches ont donné le change. On me disait juste pour plaisanté : «qui aurait cru que ces infâmes décoctions avaient finalement quelques vertus conservatrices» ou des trucs du même genre... C’est vrai que me voir piquer un sprinte à presque 60 ans derrière un voleur à la tire était assez surprenant ! Une fois, ce cap passé se fut plus simple. Plus besoin de se cacher, sauf pour nos amis proches. Quand ils venaient nous voir, cela faisait beaucoup rire Jim de me voir sortir toute ma panoplie de clown comme il disait.

Pourtant, il arriva un moment ou on me prenait pour le fils de Jim... Cela me faisait du mal. Je ne supportais pas de le voir s’éteindre peu à peu... Pourtant, lui ne voyait même pas le problème. Mais moi je le voyais très bien, je n’arrivais pas a imaginer ma vie sans lui, tout simplement.

Comment faire autrement que de se réveiller chaque matin dans ses bras ? Et nos silences complices ? Nos étreintes passionnées ? Nos disputes gentilles ? Ou même nos coups de gueule ? C’était ma vie ! Jim était ma vie !

Il l’est toujours d’ailleurs...

Je ne te raconte pas tout ça, Andrew, pour m’appesantir sur un passé vieux de plusieurs siècles. Mais pour que tu comprennes.

Que tu comprennes que pour moi jamais ça n’a été du passé. Jim est toujours là, dans mon cœur et dans mes rêves. Des songes que je sais aussi réel que ce monde : l’univers des Sentinelles.

Tu es encore très jeune, Andrew, et ce monde est nouveau pour toi. Mais ce qui est sûr c’est que tu es prêt. Tu es la dernière Sentinelle que je formerais. Je t’ai appris tout ce que tu dois savoir. Mais jamais je n’ai été ton Guide. Je n’ai été le Guide que d’une seule Sentinelle : Jim. Tu trouveras ton Guide comme toutes les autres Sentinelles avant toi. Ton destin est de protéger ce monde qui n’est plus le mien depuis que Jim l’a quitté.

Il est mort à plus de 90 ans et jamais nous ne nous sommes quitté plus de trois jours en plus de 60 ans de vie commune. L’apparence n’avait pas d’importance entre nous. Nous nous aimions d’un amour intemporel...

De véritables âmes sœurs.

Tous ici croient que je suis un homme très pieux. Un sage. Peut-être que les siècles mon distillé un peu de sagesse, même si personnellement je crois plus au sens pratique ! Mais en tout cas ce n’est pas pour ça que j’ai refusé d’avoir un autre amant ou même une maîtresse ! Jim ne m’a jamais quitté, Andrew.

Chaque fois que mes rêves m’emportent, je me retrouve dans la jungle... Le royaume des esprits, celui des Sentinelles aussi. Et ça n’a rien d’un monastère où on prône l’abstinence ! Mais aujourd’hui il est temps de rejoindre Jim définitivement.

Ma mission est fini. Je le sais, Jim me l’a dis, Incacha aussi... Mon amour m’attend, c’est ça qui compte aujourd’hui.

Mon Enquiri, ma Sentinelle, mon amour, mon amant...

Le monde n’a plus besoin d’un Shaman de la Grande Cité. La Grande Cité est en paix et tu en seras le gardien, Andrew. Ta tache sera lourde mais je suis persuadé que tu t’en sortiras. Tu n’es ni aussi inexpérimenté, ni aussi faible que tu le crois.

Tu es une Sentinelle.

Tu es immortel.

Quand tu liras ces mots j’aurais déjà retrouvé mon amour. Beaucoup penseront que j’ai renoncé à ma charge par lâcheté. Ce sera à toi de leur expliquer. De toute façon je serais toujours à tes côtés. Cela me fait sourire. Voilà que je remplace ce chère Incacha...

Je ne sais pas si cela est très clair. La perspective de retrouver Jim me brouille un peu l’esprit. J’ai essayé de t’expliquer. Maintenant tu dois avancer, la règle : il ne doit en rester qu’un, ne te concerne pas. Et ne concernera pas ton Guide. Vous serez les Gardiens de ce monde comme Jim et moi l’avons été, il y a déjà si longtemps...

Blair Sandburg.

Dernier Shaman de la Grande Cité.

12 janvier 2342, Edénia.

Nota bene : Ne me pleure pas, Andrew. Je suis parti pour ce qui aurait dû être ma place il y a déjà trois siècles. Je parts avec la neige. Et je tiens à préciser ici que ma mort doit être considéré comme naturelle. Ne me venge pas. Cela serait idiot et futile !

Il n’y est pour rien...

FIN

� Ca vous avance vachement, hein ?


� bouclier anti poêles activé ! On peut commencer !


� Bon c’est pas très original comme début mais c’est un point de départ comme un autre. Aurais pu faire : «il y a bien longtemps, dans une galaxie lointaine, lointaine...» Comme quoi ça aurait pu être pire


� Pas l’auteuse mon chou !


� fallait bien que je le case celui là ! Mon doudou ! Euh....... Enfin un des nombreux membres de mon harem virtuel...


� tapé laborieusement ce «fin» par Mathilde, ma sœur de trois ans.





